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Ce numéro spécial de L’Actualité économique rend hommage aux contribu-
tions marquantes de Pierre Lasserre en sciences économique en général et en éco-
nomie des ressources naturelles et de l’environnement. Il souligne également le
rôle de leader qu’a joué Pierre Lasserre au Québec et au Canada dans le déve-
loppement d’une formation de pointe en économie des ressources naturelles et de
l’environnement.

Pierre Lasserre a obtenu son Ph.D. en économie de l’Université de la Colombie-
Britannique en 1981, sa maîtrise en économie de l’Université Carleton en 1976
et est diplômé de l’École supérieure de commerce de Paris. Il était professeur à
l’Université du Québec à Montréal, membre du Centre interuniversitaire de re-
cherche en analyse des organisations (CIRANO), membre fondateur du Centre
interuniversitaire de recherche en économie quantitative (CIREQ) et responsable
scientifique de l’axe « Économie de l’environnement et des ressources naturelles »
au CIREQ. Il a été Président de la Société canadienne de Science économique en
1993-1994. Il a également été chercheur et enseignant à l’Université de Montréal,
au Massachussetts Institute of Technology, à l’École National de Statistiques et
d’Économie Appliquée ÉNSAE (Paris), et aux Universités de la Méditerranée, de
Toulouse I (TSE) et Paris I (PSE).

Les travaux de Pierre Lasserre ont eu un rayonnement au niveau international
et au-delà de l’arène académique. Il a été élu membre d’honneur de la French As-
sociation of Environmental and Resource Economist (FAERE) en 2016, il a été co-
président avec un de ses proches collaborateurs et ami, Gérard Gaudet, du Comité
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d’organisation local et du Comité scientifique du Fourth World Congress of Envi-
ronmental and Resource Economics 2010, le plus prestigieux événement scienti-
fique de la discipline et qui a lieu une fois aux quatre ans. Il a également co-présidé
avec son collègue Jacques Fortin le Forum sur les redevances minières du gouver-
nement du Québec, en mars 2013. En 2018, l’Association canadienne d’économie
des ressources naturelles et de l’environnement a créé le Prix Lasserre-Renzetti 1,
remis au meilleur article présenté par un étudiant à sa conférence annuelle.

Pierre Lasserre est l’auteur de plus d’une cinquantaine d’articles scientifiques
publiés dans les plus prestigieuses revues des sciences économiques. Ses
recherches ont porté notamment sur la fiscalité et la réglementation des ressources
naturelles, les institutions et l’investissement en contexte dynamique risqué et en
contexte stratégique.

Pierre Lasserre était une autorité de classe mondiale en économie des res-
sources naturelles, et ce, grâce à des contributions marquantes dans ce champ tout
au long de sa carrière. Il a notamment développé des méthodes de mesure de la
rente et de la productivité adaptées aux ressources non renouvelables (Lasserre,
1985b,a; Lasserre et Ouellette, 1988, 1991, 1994; Gaudet et Lasserre, 1986). Ces
travaux sont essentiels pour une taxation et utilisation optimales des ressources
d’une société. Dans des travaux plus récents, les contributions de Pierre Las-
serre dans ce domaine ont touché l’exploitation de ressources dans des contextes
d’agents stratégiques (Gaudet et Lasserre, 2011), la prise en compte d’externalités
négatives causées par la ressource, comme le cas de ressources fossiles, et leur
impact sur les changement climatiques (Daubanes et Lasserre, 2014).

Pierre Lasserre a également fait d’importantes contributions à un domaine
relié, mais distinct : les ressources forestières. Dans sa plus récente publication
(Ben Abdallah et Lasserre, 2017) il a généralisé la règle de Faustmann sur la
rotation optimale de la coupe d’une forêt au cas ou le décideur peut changer d’es-
pèce d’arbre ou changer l’usage de la terre. Il a également résolu le problème de
choix de plantation d’arbre lorsque le décideur a le choix entre plusieurs espèces
(Ben Abdallah et Lasserre, 2016). Ses recherches dans ce domaine ont inclus l’ex-
ploitation optimale d’une forêt tenant compte de leur rôle comme habitat à des
espèces animales faisant face à un risque d’extinction (Ben Abdallah et Lasserre,
2012). Ces travaux ont ainsi montré dans le cas du caribou (rangifer tarandus),
une espèce en danger de disparition au Labrador (Canada), comment une poli-
tique mettant en place de courtes périodes de pause dans l’exploitation forestière
peuvent réduire de façon significative les risques de disparition du caribou tout en
causant une augmentation de la valeur de la forêt. Dans Khazri et Lasserre (2011),
il a résolu le problème de la gestion optimale d’une forêt tenant en compte la
possibilité que les peuplements forestiers soient d’âges différents. La possibilité
de ne pas recourir à la coupe à blanc est une solution souvent considérée dans la
pratique. La solution proposée par Pierre Lasserre tient compte des bienfaits de la

1. Le prix honore conjointement Pierre Lasserre et Steven Renzetti pour leurs contributions au
développement de l’économie des ressources naturelles et de l’environnement au Canada.

 156



NUMÉRO SPÉCIAL À LA MÉMOIRE DE PIERRE LASSERRE 3

forêt tant au niveau environnemental que de l’usage qu’elle permet. Avec Cairns
et Lasserre (2006), Pierre Lasserre a proposé une nouvelle méthode de comptabi-
lité du carbone pour les forêts. La pertinence de cette méthode tient du fait qu’elle
se base sur des données observables par un régulateur.

Les travaux de Pierre Lasserre sur les ressources non renouvelables et sur la
foresterie l’ont amené à contribuer à d’autres questions économiques et sociétales
importantes. Son expertise dans la foresterie est exploitée dans l’analyse de la
forêt comme puits de carbone et comme un outil important pour faire face aux
changements climatiques. Dans Ariste et Lasserre (2001), Pierre Lasserre a offert
une analyse théorique de l’exploitation optimale de la forêt prenant en compte
sa capacité à stocker du carbone et prenant compte de l’évolution aléatoire du
prix du bois. Les résultats de ce travail ont été importants pour l’évaluation de la
superficie d’une forêt et de son impact sur les émissions de gaz à effet de serre.
À travers ses recherches sur les choix de différentes alternatives de l’exploitation
de ressources, Pierre Lasserre a développé et appliqué des outils de la théorie
des options réelles (Kassar et Lasserre, 2004; Morgan et al., 2008; Ben Abdallah
et Lasserre, 2012, 2016). Dans un article récent (Chesney et al., 2017), il étudie
l’arbitrage entre les solutions de mitigation et d’adaptation pour faire face aux
changements climatiques. Il a également contribué à des travaux importants sur le
problème d’antisélection (Dionne et Lasserre, 1985, 1987), la réglementation avec
asymétrie d’information (Gaudet et Lasserre, 2015) et l’apprentissage endogène,
notamment dans le cas de traitement antirétroviraux pour les patients atteints du
VIH (Lasserre et al., 2006).

Pierre Lasserre a joué un rôle de mentor auprès d’un très grand nombre de
jeunes collègues. Il a dirigé une dizaine d’étudiants de doctorat et plus d’une ving-
taine d’étudiants de maîtrise. Il a co-écrit plusieurs de ses articles avec ceux-ci,
avec une grande diversité de collaborateurs et sur une grande variété de thèmes de
recherches. Mentionnons le Prix Harry Johnson en 2008 pour le meilleur article
publié dans la Revue canadienne d’économique/Canadian Journal of Economics,
pour l’article « Snow Removal Auctions in Montreal : Costs, Informational Rents,
and Procurement Management » (CJE 2007) rédigé avec son étudiante de thèse
Véronique Flambard et son collègue Pierre Mohnen. Beaucoup de jeunes col-
lègues ont eu leurs premières publications avec Pierre Lasserre comme co-auteurs.
Il fut d’une grande générosité intellectuelle.

Ce numéro spécial rassemble d’anciens étudiants et des collaborateurs de
longue date de Pierre Lasserre. Les enjeux de ressources y occupent naturelle-
ment une place importante, avec quatre articles. Le premier (Robert Cairns, Uni-
versité McGill) réunit l’approche d’El Serafy sur la comptabilité nationale à celle
de Pierre Lasserre sur l’investissement irréversible dans les ressources non re-
nouvelables, pour proposer une comptabilité des ressources non renouvelables,
essentielles à l’évaluation du développement durable. Le second (François Cas-
tonguay, University of California, Davis et Pierre Lasserre) détaille les consé-
quences de l’asymétrie d’information entre le propriétaire d’une ressource non
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renouvelable et l’exploitant. Il montre que le contrat optimal d’exploration dans
ce contexte réduit les réserves mises à jour par rapport à l’optimum de premier
rang, alors que le contrat optimal d’exploitation les augmente. Dans les deux cas,
l’asymétrie d’information mène à des réserves abandonnées, des ressources à bas
coûts surexploitées et un investissement excessif dans les technologies d’explora-
tion et d’exploitation. Le troisième article sur les ressources (Alexandre Croutzet,
TELUQ) traite de qualité des droits de propriété des ressources naturelles dans un
contexte de générations imbriquées. Il montre qu’il est parfois optimal de laisser
une partie des ressources en libre accès, pour contrer l’inefficience dynamique is-
sue de la sur-appropriation de la ressource par certaines générations. Finalement,
le dernier article sur les ressources (Ngo van Long, Université McGill) traite de
ressources communes. Il expose comment la transmission de valeurs pro-sociales
peut permettre à une communauté de mieux gérer sa ressource commune et que
cette transmission est positivement corrélée avec la productivité de la ressource et
le niveau initial de valeur.

Un deuxième groupe d’articles, au nombre de deux, se penche sur les chan-
gements climatiques. Dans le premier (Julien Daubanes, Université de Genève
et Pierre Lasserre), on analyse les interactions entre allocation de droits interna-
tionaux à polluer et taxation du bien polluant. L’efficience du système demande
qu’une fraction suffisante des droits soit distribuée gratuitement parmi les pays
participants. Dans le second (Margaret Insley et Peter A. Forsyth, Université de
Waterloo), les interactions stratégiques entre deux pays émetteurs de gaz à effet
de serre sont étudiées. Les différentes structures de jeu (à la Stackelberg, meneur-
meneur, entrelacée) ont des impacts importants sur le niveau des émissions et le
bien-être. En particulier, la structure meneur-meneur s’éloigne davantage de l’op-
timum de premier rang que celle à la Stackelberg, alors que celle entrelacée peut
faire mieux ou pire que cette dernière, selon le délai entre les ajustements des deux
joueurs.

Finalement, le dernier article (Skander Ben Abdallah, Université du Québec
à Montréal) porte sur les options réelles. Il offre un survol des mécanismes de
partage de risque entre autorités publiques et entreprises privées dans les partena-
riats publics-privés. Il se penche plus particulièrement sur les approches d’options
réelles employées.
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